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Une opération d’archéologie préventive menée 
en 2013 par Chronoterre Archéologie et dirigée 
par Claire Péquignot a permis de mettre au jour 
deux vases en verre complets dans deux tombes 
proches de l’église Saint-Géraud à Saillans, dans 
la Drôme.

Les verreries
Il s’agit de vases en matière verdâtre/olivâtre 
opacifiée, irisée par endroit, possédant un 
rebord épaissi simplement arrondi, une coupe 
tronconique, un haut pied cylindrique et une 
base élargie formée par un fort refoulement de la 
paraison vers l’intérieur (fig. 1). Le n° MI 701, haut 
de 120/122 mm, possède une ouverture de 83 mm 
de diamètre et un fond de 34 mm de diamètre. 
Le n° MI 1843,  d’une hauteur de 114/116 mm, 
présente un diamètre d’ouverture de 79 mm et 
un fond de  47 mm de diamètre ; il est décoré de 
côtes obliques moulées orientées vers la droite 
et présente un décrochement au-dessus de la 
base.  Les deux vases sont asymétriques. Une 
marque de pontil apparaît sous leur fond. Ces 
deux vases se rattachent à la forme Foy A4 (Foy 
1988, 200-202). Ils appartiennent au répertoire 
de la vaisselle domestique et évoquent des 
gobelets ; certains auteurs envisagent toutefois 
une fonction de lampes pour ces vases dont le 
profil est comparable à une pièce, identifiée 
comme luminaire, présentée au musée du Vatican 
(Fremersdorf 1975, n° 874).
La forme est peu représentée géographiquement ; 
dans le sud-est de la France, elle est attestée à 
Saint-Jean-de-Cas en Languedoc (Foy 1988, 
201), mais surtout dans les tombes à coffrage 
de la nécropole Saint-Giraud, située au lieu-dit 
Sainte-Croix à Die, dans la Drôme, où au moins 
une douzaine de vases de cette forme a été 
collectée (Colardelle, Reynaud 1981, notices 377 
et 380 ; Colardelle 1983, 154 et fig. 79-80). Les 
inhumations médiévales de la cathédrale Notre-
Dame-du-Bourg à Digne ont livré également des 
exemplaires de ce type, trouvés fragmentés, 
identifiés surtout par leur culot (Foy, Démians 
d’Archimbaud 1996, 229-230 et 231, fig. 4). Le 
vase de Saillans n° MI 1843 porte un décor de 
côtes hélicoïdales à l’instar d’un verre de Sainte-
Croix à Die (Foy, Sennequier 1989, 171, n° 96), 
alors que d’autres vases diois sont lisses ou 
décorés de  nervures verticales.

Localisation des verreries 
Ces deux vases ont été découverts dans des 
tombes-coffres (SP 1082 et SP 13060) éloignées 
l’une de l’autre de quelques mètres. Il n’a pas été 
possible de restituer l’emplacement d’origine des 
fragments de l’objet MI 701, la structure SP 1082 
ayant été inondée entre son ouverture et sa fouille. 
L’objet entier MI 1843 a été retrouvé au-dessus de 
l’épaule droite du sujet inhumé, dans la sépulture 
13060. Une grande similitude est à observer dans 
la place du dépôt des vases effectué à Saillans 
et à Sainte-Croix (Die) ; en effet, sur les douze 
vases collectés sur le site de Sainte-Croix, onze 
avaient été déposés à droite de la tête du défunt 
(et un sur la poitrine), à l’instar du vase MI 1843 
de Saillans. 

Les datations
La forme Foy A4 est datable des XIIe-XIIIe siècles 
(Foy, 1988, 200-202). La stratigraphie déterminée 
lors des fouilles du cimetière de Saillans et la 
datation au carbone 14 permet d’envisager une 
inhumation entre le milieu du XIe siècle et le milieu 
du XIIe siècle pour le squelette de la sépulture 
1082. La sépulture 10360 se développait, quant 
à elle, en partie sous un vestige de mur entamé 
lui-même par une sépulture dont le squelette a été 
daté par C14 de la moitié du XIe à la moitié du XIIe 
siècle. 

Conclusion
Les découvertes réalisées dans le cimetière 
de Saillans confirment que, contrairement à 
d’autres régions françaises (comme le Bordelais 
ou la région poitevine) où les dépôts funéraires 
médiévaux livrent presque toujours des récipients 
de formes fermées – et essentiellement des 
ampoules -, les dépôts de verreries de la vallée 
du Rhône, des Alpes et de la Provence privilégient 
les formes ouvertes, vases à boire ou lampes. 
Les fouilles du cimetière paroissial nous 
renseignent également sur une identité commune 
de gestes funéraires dans une micro-région : que 
ce soit à Sainte-Croix près de Die ou à Saillans, 
nous constatons que ce sont des verreries 
que la communauté a choisi de déposer pour 
accompagner le défunt et que c’est une même 
forme qui est sélectionnée et déposée au même 
endroit dans la tombe. Ne peut-on alors envisager 
une production régionale -que l’on dépose pour 
accompagner les défunts- et des rites communs 
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dans cette zone pré-alpine ?
Cette fouille permet également de préciser 
les datations de la forme Foy A4, en reculant 
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Fig. 1 Vases du cimetière 
de Saillans (Drôme) (© J. 
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l’usage de la forme dans le temps, ce qui est 
particulièrement intéressant pour la connaissance 
de la verrerie médiévale.
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